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La Constituante lance sa
procédure de consultation
AVANT-PROJET • Le peuple, les autorités, les institutions et autres associations
sont invités à donner leur avis sur le contenu de l’avant-projet de Constitution.

KESSAVA PACKIRY

La procédure de consulta-
tion est lancée: jusqu’au 11
juillet, la Constituante sou-
met son avant-projet à

l’appréciation des Fribourgeois. Il
ne s’agit ni d’une votation, ni
d’un sondage, mais bien d’une
prise de température. Les résul-
tats de cette consultation seront
étudiés durant l’été. Une synthè-
se sera publiée en septembre et
soumise aux commissions thé-
matiques. Les propositions rete-
nues viendront alors alimenter
les débats du plénum, cet autom-
ne. Les constituants devraient se
réunir une dernière fois en jan-
vier avant de soumettre, en mai
2004, le projet final en votation
populaire.

Cette consultation, qui per-
mettra donc à ceux qui le dési-
rent de tenter d’influer sur le
contenu de la future Charte, se
fera par le biais de deux docu-
ments: un questionnaire et une
brochure. Le questionnaire, tiré
à 4500 exemplaires (dont un
tiers en allemand) est conçu
pour être autonome: pas besoin
d’avoir lu l’avant-projet pour ré-
pondre aux questions. Soit 21,
focalisées sur les articles les plus
chauds. «Le but est de recueillir
l’avis de la population sur les
idées novatrices et celles qui ont
suscité le plus de débats», expli-
quent les vice-présidents Rose-
Marie Ducrot et Adolphe Gre-
maud. Ce questionnaire, concis,
permet que l’on y réponde de
manière très simple: oui, non,
sans avis, autre proposition.

ÊTRE TRANSPARENT 
La brochure, quant à elle, est

tirée à 3500 exemplaires (dont
1000 en allemand). Elle com-
prend un commentaire ainsi
que l’avant-projet de Constitu-
tion, complété de vingt-cinq
propositions minoritaires.
«Nous voulons inscrire cette
consultation dans la transparen-

ce», indique Yvonne Gendre,
présidente du groupe de travail
communication et consultation.
L’introduction de certaines
propositions minoritaires vise
ainsi à donner des indications
sur les débats ou encore sur la
manière dont le consensus poli-
tique s’est formé. Les proposi-
tions retenues? Celles qui ont
recueilli plus de 33% des voix
en plénum, et qui apportent des
idées différentes des articles
approuvés.

La procédure de consultation
se fera sur deux niveaux. La
Constituante sollicitera l’avis
des 200 communes, des 130
députés, de l’administration
cantonale, des différentes asso-
ciations, des autorités reli-
gieuses, judiciaires et scolaires.

Soit environ 900 institutions qui
recevront automatiquement la
brochure et le questionnaire.

COMPOSER LE MENU
Cette consultation ne peut ce-

pendant pas se limiter aux asso-
ciations et aux autorités. «Nous
invitons donc les citoyens à faire
valoir leur point de vue», insiste
le président Christian Levrat.
«Ce que nous voulons, c’est
qu’ils puissent composer avec
nous le menu de la prochaine
Constitution, qu’ils nous disent
les ingrédients qu’ils souhaitent,
ceux qui les indisposent. Qu’ils
corrigent l’assaisonnement.» Les
Fribourgeois ne recevront le
questionnaire et/ou la brochure
que sur demande. Soit directe-
ment auprès du secrétariat de la

Constituante, soit en allant cli-
quer sur son site internet. Il se
pourrait aussi que le question-
naire soit distribué auprès des
bureaux communaux, qui se
chargeront de sa diffusion.

A noter que les constituants
restent maîtres du processus: à
eux de saisir la portée des ré-
ponses, à eux de choisir de tenir
compte ou non des remarques.
Enfin, dans le but de stimuler
cette consultation, la Consti-
tuante organise trois forums
publics: le 8 mai à Tavel, le 9
mai à Corpataux et le 15 mai à
Fribourg. KP

Secrétariat de la Constituante, case pos-
tale 30, 1702 Fribourg. Tel: 026 305 23
70. E-mail: constituante@fr.ch
Site: www.fr.ch/constituante

L’an dernier a été marqué par
une série de manifestations

conviviales et d’échanges d’ex-
périences pour Insieme, l’asso-
ciation fribourgeoise de parents
de handicapés mentaux. Insie-
me, qui compte 270 membres, a
tenu jeudi soir son assemblée gé-
nérale sous la présidence de Bri-
gitte Stritt-Schafer. Elle a rappelé
entre autres la fête des Buisson-
nets, les 3 et 4 mai derniers et la
première fête de natation organi-
sée par Hans Zurkinden le 13
juin. Le même se jettera à nou-
veau à l’eau en juin 2003. 

Comme l’an dernier, la fête In-
sieme est agendée à la fin no-
vembre à Saint-Léonard. Le
concert de gala de la Landwehr
sera également réédité en faveur
d’Insieme. 

L’association, et plus particu-
lièrement ses dirigeants et Insie-
me Suisse, ont débattu l’an der-
nier de sujets aussi divers que la
biomédecine, la nouvelle péré-
quation financière et l’initiative
populaire droits égaux pour les
personnes handicapées en vota-
tion le 18 mai, à laquelle Insieme

est évidemment favorable. Sub-
ventionnée par l’OFAS à hauteur
de 63 200 francs, Insieme com-
plète son budget de 123200
francs (pour 2003) par les cotisa-
tions de ses membres et des dons.
Elle peut ainsi offrir à ceux qui
sont sa raison d’être des cours de
natation, de gymnastique et des
camps d’été. «L’offre du groupe
sports & loisirs» répond à un réel
besoin, a souligné Hans Zurkin-
den, qui s’est fondé sur les échos
positifs des moniteurs et des
proches. 

ÉLARGIR LES PRESTATIONS
Pour l’année 2003, année eu-

ropéenne de la personne handi-
capée, Insieme continuera ses ef-
forts afin d’élargir ses prestations
en tenant compte des besoins ré-
vélés par l’enquête menée à la fin
de l’année 2002. 

L’assemblée a en outre pris
congé de trois membres du comi-
té: Jean-Claude Genoud, Clau-
dia Zurkinden et Léon Vonlan-
then. Elle a accueilli Bruno
Baeriswyl de Tavel et Grégory
Weissbaum de Fribourg. CDb

Insieme à l’écoute
des handicapés 
FRIBOURG • L’association des parents de handi-
capés mentaux veille à leur organiser des loisirs. Les bouchers-charcutiers fri-

bourgeois veulent une appel-
lation d’origine contrôlée (AOC)
pour protéger leur jambon de la
borne. Réunis jeudi en assem-
blée à Bulle, ils ont donné le feu
vert qu’attendait François Blanc,
président de leur association (La
Liberté du 31 mars), pour déposer
la demande à l’Office fédéral de
l’agriculture. «Avec la création
de l’Europe, il est devenu néces-
saire de protéger certains pro-
duits», a souligné Christian
Deillon, en charge du dossier. 

Sur le long chemin qui mène à
l’AOC, l’association a déjà franchi
une étape de taille: l’origine typi-
quement fribourgeoise du jam-
bon de la borne a été établie par
une étude historique universitaire.
«Aujourd’hui, nous sommes
prêts à établir un cahier des
charges», indique Christian
Deillon. Pour y parvenir, le comi-
té a envoyé à tous les bouchers un
questionnaire pour connaître leur
façon de préparer le jambon de la
borne. «Les méthodes sont res-
tées très traditionnelles», se ré-
jouit le responsable du dossier. 

Dans un registre moins ré-
jouissant, l’assemblée s’est in-

quiétée du manque de relève
dont souffre la profession. «Ne
faudrait-il pas mettre sur pied une
«task-force» pour informer les
Cycles d’orientation, les parents,
les orienteurs professionnels afin
de mieux leur faire comprendre
notre métier?», s’est interrogé
Hubert Roschy, président de la
commission d’apprentissage. Et
de tirer la sonnette d’alarme: «Le
moment est venu de prendre le
taureau par les cornes.»

UNE PÉRIODE DIFFICILE
Les bouchers installés traver-

sent eux-mêmes une période dif-
ficile. «Les charges sont toujours
plus lourdes, les réglementations
toujours plus sévères, l’adminis-
tration toujours plus contrai-
gnante... C’est avec toutes ces
contraintes que le métier d’arti-
san boucher doit subsister dans
ce tourbillon économique», a dé-
ploré François Blanc. Reste que
ces perspectives plutôt sombres
sont éclairées par quelques
bonnes nouvelles. Notamment le
net recul de l’ESB. En 2001, 42
bovins ont été touchés par l’épi-
démie alors qu’en 2002 ils
n’étaient plus que 22. SPy

Jambon de la borne: l’AOC
sera demandée à Berne 
BOUCHERS • La profession manque de relève.
Une information devrait faire comprendre le métier.  

Le dossier de consultation se compose d’un questionnaire, simple à remplir, et d’une brochure avec
l’avant-projet et un commentaire. VINCENT MURITH

●

CONFÉRENCE PUBLIQUE
avec

SAMUEL SCHMID
CONSEILLER FÉDÉRAL

Le 16 avril 2003, à 19 h 30
au Cycle d’orientation, à Domdidier

M. Charly Haenni, président du Grand Conseil fribourgeois,
a l’honneur de recevoir le conseiller fédéral qui s’exprimera sur

les objets de votation du 18 mai 2003 relatifs à l’armée XXI 
et à la protection de la population.

Questions du public suivies d’une verrée
offerte par la Commune de Domdidier

Entrée libre
Organisation: Parti radical-démocratique

Pour une place réservée: wuthrich.domdidier@bluewin.ch
17-626880

PUBLICITÉ

Dans sa tournée des villes ro-
mandes, l’exposition consa-

crée à la Collection CH fait étape à
Fribourg, à la Bibliothèque canto-
nale (BCU), jusqu’au 15 mai.
L’idée fondatrice de la fondation
Collection CH, créée en 1974, est
«se lire pour se connaître». Son cata-
logue compte actuellement
quelque 175 titres d’auteurs suisses
contemporains dans les quatre
langues nationales. «L’échange lit-
téraire entre les quatre régions lin-
guistiques du pays est important.
Nous nous en tenons à un seul ou-
vrage par auteur et nous bénéfi-
cions du soutien des cantons, d’Ex
Libris, de Pro Helvetia et de la fon-
dation Oertli», explique le direc-
teur de la fondation Collection CH,
Canisius Braun. 

UNE GALERIE DE PORTRAITS
La BCU expose le jeu complet

des ouvrages publiés. Elle l’assor-
tit d’une série de portraits d’écri-
vains suisses et de leurs traduc-
teurs. Ils ont tous été réalisés par
la photographe Yvonne Böhler.
Une heureuse initiative qui rend
vivante l’exposition.

La fondation Collection CH or-
ganise également des rencontres
annuelles d’auteurs. Elle est, de-

puis 1998, présente dans les Sa-
lons du livre de Francfort, Genè-
ve et Turin et diffuse son travail
dans les écoles. 

L’écrivain Etienne Barilier a
ouvert le cycle de trois lectures
mis en place par la BCU. Il était
interrogé par Sylvie Jeanneret,
auteure d’une thèse sur la mu-
sique dans son œuvre. La Collec-
tion CH ayant traduit Le chien
Tristan, l’écrivain a notamment
lu des extraits de ce roman.
Pourquoi parle-t-il de la musique
dans son œuvre? «Peut-être par-
ce que tous les écrivains sont fas-
cinés par les autres arts et en par-
ticulier la musique qui atteint
une perfection. Mais le langage
est précieux et il doit se colleter
aux objets du monde», ajoute
Etienne Barilier pour défendre
son mode d’expression.

Le 23 avril, Marcel Schwander
viendra parler de la traduction de
la littérature romande. Ensuite,
une lecture bilingue sera faite par
l’écrivain Marius Werner et Ma-
rion Graf sa traductrice. Deux
événements pour marquer la
Journée mondiale du livre. Enfin,
le 7 mai, la lecture bilingue sera
faite par l’écrivain Beat Sterchi et
son éditrice Marlyse Pietri. MDL

La Collection CH
s’arrête à Fribourg
EXPOSITION • Lecture d’œuvres et galerie de
portraits à la Bibliothèque cantonale.

E N  B R E F

Marché du livre
BELFAUX • L’Association pour la bibliothèque de
Belfaux organise un marché aux puces du livre à la
salle communale, un moyen pour elle d’alimenter
le modeste budget de la bibliothèque. Ce marché
de trois jours est encore ouvert aujourd’hui de 9 à
15 h. Le public y est cordialement invité. 

Cherche familles d’accueil
pour enfants défavorisés
VACANCES • Association de bienfaisance née en
1950, Kovive a pour but de permettre aux enfants
en détresse des banlieues parisiennes, de Suisse ou
d’Allemagne, de passer des vacances que leurs pa-
rents ne peuvent pas leur offrir. De nombreux en-
fants et adultes défavorisés ont déjà pu, grâce à
Kovive, passer entre 3 et 5 semaines dans des fa-
milles d’accueil. L’association lance un avis de re-
cherche pour trouver de nouvelles familles intéres-
sées en Suisse romande. Elle espère ainsi
prolonger son action et multiplier le nombre d’en-
fants heureux pour un été. DS
Pour contacter l’association: Nicole Ballestraz 027 4582082. e-mail:
nicolebreba@netplus.ch

●


